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Axe : La multiplicité du territoire comme ressource du politique (policies, politics, polity)

De l’habiter polytopique à l’hypothèse d’une citoyenneté mobile, temporaire et réticulaire

Luc Gwiazdzinski (*)

« On reconnaissait le citoyen à ce qu’il  avait part au culte de la cité, et c’était de cette participation
que lui venaient tous ses droits civils et politiques » (Fustel de Coulanges). Nos rapports à l’espace et
au temps ont profondément changé. La mobilité a fait éclater les cadres spatio-temporels classiques
de la quotidienneté et les limites de nos territoires et calendriers d’usage. « La question du
recouvrement et de l’articulation des territoires et des rattachements institutionnels, selon leur
champ et les fonctions occupées »  est  posée.  Celle  de  la  citoyenneté  de  « l’homme pluriel » l’est
également. La réflexion sur les nouvelles articulations entre « ancrages multiples et positions de
pouvoir » peut permettre de repenser nos géographies politiques et nos cartes d’identité. Ces
mutations « nous invitent à être » et à habiter différemment l’espace, le temps et la mobilité. Elles
nous invitent à exister, c’est-à-dire à « avoir sa tenue hors de soi, dans l’ouverture »  selon  Henry
Maldiney.

Nous proposons de prendre acte de l’instabilité de nos environnements et de nos positions multiples,
de changer de paradigme pour penser les nouvelles figures de la citoyenneté adaptées aux échelles
de vie des usagers et habitants temporaires de nos territoires. Nous partons de l’hypothèse que dans
une société des flux et de la mobilité, il paraît désormais illusoire de vouloir faire coïncider l’urbs et la
civitas dans une énième tentative de définition du «territoire pertinent»  et  du  « mécano
institutionnel ». Par ailleurs, l’étrange « ubiquité politique » autorisée pour les élus dans le cadre du
cumul des mandats parait plus délicate pour les citoyens qui ont pourtant des ancrages,
territorialités, spatialités et sociabilités multiples. La solution repose davantage dans le changement
de paradigme intégrant le temps et la mobilité que dans l’impossible réconciliation des territoires et
des échelles. Nous pensons que la citoyenneté peut s’adapter aux nouveaux réseaux, territoires,
temps, mobilités et modes de vie.

Nous avançons l’hypothèse d’une « citoyenneté mobile, temporaire et situationnelle » pour celles et
ceux migrants alternants qui passent la majeure partie de leur temps éveillé à des kilomètres de leur
lieu  de  résidence  mais  aussi  pour  les  travailleurs  saisonniers,  les  migrants  et  les  touristes.  On  doit
pouvoir utiliser avec profit les technologies de l’information et « l’ubimedia »pour associer en temps
réel les citoyens temporaires (travailleurs, touristes…) aux décisions qui les concernent.

Au-delà de la seule question de la citoyenneté, notre identité plurielle, mouvante, polytopique et
polychronique ne peut plus se résumer à une adresse postale unique et à une date de naissance.
Nous proposons de réfléchir à une « carte d’identité temporaire » pour chaque individu, citoyen
éphémère de l’ici et du maintenant, qui permette de voter là où l’on vit et non plus là où l’on dort.
Nous proposons également de réfléchir à l’émergence d’une « identité réticulaire de trace »  et  de
parcours plutôt qu’une identité territoriale derrière des limites administratives d’un autre âge.
Mobilo ergo sum.

Ces premières propositions s’appuient notamment sur des travaux menés sur les mobilités,
l’organisation temporelle et les formes d’agencements temporaires (maires de nuit, événements,
chartes…) et d’organisations réticulaires (comités de ligne…).
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